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Laurent JACQUES, 
Maire, sur rendez-vous.

Nathalie VASSEUR, 
(finances, sports, infrastructures sportives) sur rendez-vous.

Philippe VERMEERSCH, 
(urbanisme, travaux et bâtiments communaux, cimetières) 
sur rendez-vous.

Frédérique CHÉRUBIN-QUENNESSON
(éducation, temps libre, jeunes et familles) sur rendez-vous.

Jean-Jacques LOUVEL, 
(tourisme,  commerce, marché, camping) sur rendez-vous.

Christine LAVACRY 
(culture, fêtes et cérémonies) sur rendez-vous. 

Philippe POUSSIER, 
(environnement, cadre de vie) sur rendez-vous.

Rachid CHELBI, 
(logement, affaires sociales, RSA, famille) sur rendez-vous.

Mélanie DELGOVE
(voirie, stationnement, circulation) sur rendez-vous.

Permanences des élus

Madame, Monsieur,

Dans les semaines qui ont suivi le début de la guerre 
en Ukraine, chacun a pu constater le début de la mon-
tée des prix. Peu perceptible dans un premier temps, 
cette inflation est aujourd’hui bien plus flagrante. Les 
tarifs ont bondi en moyenne de plus de 6 % depuis le 
début de l’année. Ce chiffre masque des disparités im-
portantes puisque l’alimentation et l’énergie, biens es-
sentiels, sont les plus fortement touchés. Autant dire 
que, une fois de plus, ce sont les plus modestes qui en 
ressentent le plus durement les conséquences.

Les collectivités sont loin d’être épargnées. Contraire-
ment aux ménages qui bénéficient, pour un temps, du 
bouclier mis en place, les communes voient le montant 
final de leurs contrats de gaz et d’électricité exploser. 
Seules les villes en difficulté financière, parfois en rai-
son d’une gestion imprudente, feront l’objet d’une aide. 
Les efforts entrepris au Tréport depuis de nombreuses 
années pour disposer d’une capacité d’investissement, 
pour éviter le recours à l’emprunt, nous sont donc au-
jourd’hui en quelque sorte préjudiciables.

Face à cette situation, et aussi dans le but de partici-
per à l’élan collectif visant à réduire la consommation 
d’énergie, la Ville du Tréport traque toutes les écono-
mies pouvant être mises en place. Certaines ne sont 
pas visibles du public, d’autres le sont plus, comme la 

décision de couper l’éclairage public de 23 h à 4 h 30 
sur une grande partie du territoire. Je sais bien que 
certains d’entre vous s’en plaignent, mais l’objectif que 
nous nous sommes fixé est de ne pas répercuter ces 
hausses sur nos administrés. Des mesures devaient 
donc être adoptées. Nous avons en revanche décidé 
de maintenir les illuminations de Noël qui font la joie des 
plus jeunes. Nous voulons préserver les enfants autant 
que possible. Leur déclenchement est réglé sur l’éclai-
rage public et les plus jeunes pourront donc en profiter.

Par le passé, les salaires étaient indexés sur l’inflation. 
Ce n’est plus le cas désormais et nous en mesurons 
tous les répercussions. Le chef de l’État, interrogé à ce 
sujet, a clairement écarté toute possibilité d’intervenir, 
laissant le soin aux entreprises de gérer elles-mêmes 
la question. Certaines jouent le jeu, mais elles ne sont 
pas les plus nombreuses. Et ce sont bien souvent celles 
dont la situation est la plus enviable financièrement, 
celles dont les profits augmentent à la faveur de la crise, 
qui, une fois encore, oublient de partager le gâteau et 
n’en font profiter que leurs dirigeants

Laurent Jacques,
Maire du Tréport
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Maison de retraite :
02 35 86 27 89

Gendarmerie : 
02 35 86 14 66

Sapeurs-pompiers :  18

Finances Publiques 
de Eu : 
02 27 28 02 25

Office du tourisme : 
02 35 86 05 69

CPAM : 
rue Paul Bignon 
76260 Eu
36 46

CAF :
25 avenue 
des Canadiens 
0 810 25 76 80

Société des Eaux 
de Picardie : 
02 35 50 57 50

Énédis dépannage : 
09 726 750 76
 
GrDF dépannage :
0 810 433 076

Assainissement 24h/24 :
02 35 17 60 30

Sous-préfecture :
rue du 8 mai 
76200 Dieppe
02 35 06 30 00

École maternelle 
Nestor Bréart : 
02 35 86 11 43

École élémentaire 
et maternelle
Ledré Delmet Moreau : 
02 35 86 27 66

Collège Rachel 
Salmona : 
02 35 50 56 10

Lycée Le Hurle Vent : 
02 35 86 80 77

Espace l’Ancrage :
02 27 28 06 50

Les déchetteries de la Communauté 
de Communes des Villes Sœurs (Le 
Tréport, Beauchamps et Ault) acceptent 
les déchets verts, les encombrants, les 
cartons, les gravats, les ferrailles, les 
déchets d’équipements électriques et 
électroniques et les déchets ménagers 
spéciaux (peintures...).
Pour tout renseignement, merci de 

contacter la CCVS au 02 27 28 20 87.
La déchetterie du Tréport est ouverte 
toute l’année selon le planning suivant : 
Du lundi au samedi de 9 h à 11 h 50 
et de 14 h à 17 h 50, ainsi que le 
dimanche de 9 h à 11 h 50.

Les déchetteries sont fermées les jours 
fériés.

Les horaires d’ouverture de la 
médiathèque sont les suivants :
Mardi : 14h30-17h30
Mercredi : 10h30-17h30

Vendredi : 10h30-12h et 14h30-
19h00
Samedi : 10h30-17h30
Tél : 02 35 86 84 88.

Numéros utiles

Médiathèque

Déchetteries

Infos pratiques

Les services de la mairie
Accueil de la mairie  : 
Les bureaux de la mairie sont ouverts du lundi au vendredi 
de 8 h 30 à 12 h et de 13 h 30 à 17 h. 
02 35 50 55 20
Fax : 02 35 50 55 38
Aide sociale (C.C.A.S, pôle d’aide et d’accompagnement à 
domicile, pôle action sociale). Ce service est ouvert  du lundi 
au vendredi sur rendez-vous le matin de 8 h 30 à 12 h; du 
lundi au vendredi avec ou sans rendez-vous de 13 h 30 à 
17 h. 
L’ accueil téléphonique est assuré le matin : 02 35 50 55 22
Services à la population : 
État civil, stationnement, cimetières, inscriptions à la 
cantine, dans les accueils de loisirs et au Petit-Navire : 
02 35 50 55 21
Location de salles et de cabines de plage : 02 35 50 55 35

Service culturel  :  02 35 50 55 31
Police municipale : 02 35 50 55 34
Élections : 02 35 50 59 42
Urbanisme : du lundi au jeudi de 7 h 45 à 12 h et  de 13 h 30 
à 17 h et le vendredi de 7 h 45 à 12 h 45. Ce service se 
trouve au centre technique municipal  :  02 35 50 55 23
Services techniques : accueil du lundi au jeudi de 7 h 45 à 
12 h et de 13 h 30 à 17 h et le vendredi de 7 h 45 à 12 h 45 :
02 35 50 55 25
École de musique :
02 35 50 69 16
Médiathèque : 02 35 86 84 88
Centre Calamel : 02 35 86 45 24
Centre Maternel : 02 35 50 73 71
Petit Navire : 02 35 86 55 93

État civil
Naissances
Kaïs HORVILLE
Ardrada COMTESSE
Oliana HEUX FERUILLANT
Paul MALLERON
Martin DELAHAYE
Théoden BOUTROY GACHELIN
Malya LARDANS
La liste des nouveaux nés est publiée 
en fonction des renseignements 
communiqués par les mairies des lieux 
de naissance.

Décès
Charline DEMOULIN
Annick FRÉNOY
André PROTIN
Yvette HAGNÉRÉ
Jocelyne BRAILLY
Bernard PROTIN
Jean MÉRONI
Micheline GARÉRÉS
Jean-Claude RADE
Mauricette MARGOLLÉ née 
GEORGES
Jean-Claude VERON
Bénédicte BOUTIN
Jean-Jacques SINGERY
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Salon du chocolat
Les papilles seront en émoi les 24, 

25 et 26 février prochain pour le salon 
du chocolat. C’est Basil Fouquemberg, 
propriétaire du magasin «Eden Picard», 
rue Amiral Courbet qui est aux com-
mandes de cette belle organisation.

Une trentaine d’exposants, des cho-
colatiers, bien sûr, mais aussi des pro-
ducteurs de toutes sortes de gourman-
dises, seront au rendez-vous durant ces 
trois journées salle Reggiani.

Un concours sera ouvert aux enfants 
et un autre aux adultes. Chacun pourra 
ainsi tenter de mettre en avant ses plus 
belles réalisations. Des démonstrations 
sont aussi au programme de ce week-
end organisé en partenariat avec la Ville 
du Tréport.

Renseignements sur edenpicard.com

Macarons
de stationnement

Les macarons de stationnement se-
ront mis en vente en mairie à partir du 
jeudi 15 décembre.

Si vous résidez au Tréport, vous pou-
vez faire l’acquisition de ce macaron 
pour un montant de 20 euros pour l’an-
née.

Il vous suffit de vous adresser en mai-
rie (ou de réaliser votre demande par 
courrier) avec la photocopie de votre 
carte grise, un justificatif de domicile ou 
une facture mentionnant l’adresse au 
Tréport et le règlement de 20 euros à 
l’ordre des Finances Publiques.

Aide
aux étudiants

La Ville du Tréport reconduit son aide 
aux étudiants. Tous les jeunes, domi-
ciliés au Tréport, qui poursuivent des 
études après le bac peuvent y pré-
tendre. Il suffit d’adresser en mairie, 
avant le 23 décembre, une lettre de de-
mande, une photocopie du bac, un cer-
tificat de scolarité de l’établissement où 
sont poursuivies les études après le bac 
et un RIB. Cette aide se monte à 200 
euros. Elle est accordée pour chaque 
année d’études.

Les commerçants de la rue Amiral 
Courbet ont invité les lutins du Père 
Noël à venir leur rendre visite le samedi 
10 décembre tout au long de la jour-
née. Plusieurs animations gratuites sont 
prévues pour les enfants. Il se dit même 
que le Père Noël pourrait passer dans le 
courant de l’après-midi...

Les vareuses porteloises
Chœur d’hommes avec un répertoire riche 
et varié, reprenant les chants marins tradi-
tionnels, en hommage aux matelots por-
telois. Composé d’amateurs, ces derniers 
sont d’anciens navigants ou descendants 
de marins qui possèdent de profondes at-
taches avec le monde maritime. 
Ce spectacle proposé par la commission 
culturelle municipale sera présenté à 
l’église Saint-Jacques le samedi 10 dé-
cembre à 20 h. Entrée : 7 euros en tarif 
plein, 5 euros en tarif réduit, gratuit pour 
les moins de 12 ans. Réservations au ser-
vice culturel en mairie.

Marché de Noël

La Ville du Tréport organise son marché de 
Noël sur le parvis de la salle Reggiani. 
Une quarantaine de chalets accueilleront 
les vendeurs de produits festifs et il sera 
possible de se restaurer sur place durant 
ces trois jours.
Le vendredi 16 décembre, le marché 
sera ouvert de 10 h à 20 h 30, avec la 
prestation de Colport’Art à partir de 
18 h 30.
Le samedi 17 décembre, les stands se-
ront accessibles de 10 h à 21 h 30. À 14 h, 
aura lieu le spectacle de Noël offert par la 
Ville aux jeunes Tréportais (voir ci-contre) 
et une chorale montera sur scène à 18 h. 

Le COB Athlétisme proposera des activi-
tés l’après-midi.
Dimanche 18 décembre, il sera pos-
sible de profiter de ce marché de 10 h à 
17 h 30.  Le chanteur Vince Bilon assure-
ra l’animation dès 14 h 30.
Tout au long de ces trois journées, des 
ateliers seront proposés aux enfants et, 
bien entendu, le Père Noël fera son appa-
rition à plusieurs reprises.
Un Marché de Noël sera également orga-
nisé par le Casino Joa dans ses locaux le 
samedi et le dimanche. Le petit train pro-
posera une navette entre les deux sites.

Spectacle de Noël 
pour les enfants

La Ville du Tréport offre le spectacle 
«Rêve 2 pirate» le samedi 17 dé-
cembre à 14 h 30 salle Reggiani aux 
enfants domiciliés au Tréport âgés de 
2 à 12 ans. Les enfants hors commune 
mais scolarisés au Tréport sont aussi 
invités. L’entrée est gratuite. Inscription 
dès à présent au service culturel en 
mairie avec le livret de famille, la pre-
mière page de la feuille d’impôts ou un 
certificat de scolarité.. Un adulte (et un 
seul) doit accompagner l’enfant.Les lutins au funiculaire
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Le lycée en grève

Rarement grévistes, les person-
nels du lycée Le Hurlevent se sont 
mobilisés en masse pour protes-
ter contre le projet de réforme 
de la filière professionnelle. C’est 
l’avenir de tous ces lycéens qui est 
compromis.
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ENSEIGNEMENTENSEIGNEMENTPour réduire les inégalités entre 
les collégiens, le Département de 
Seine-Maritime entreprend de 
mettre à disposition de chacun 
une tablette numérique. Les élèves 
de 6e sont les premiers équipés.

Des tablettes pour les collégiens
ENSEIGNEMENTENSEIGNEMENT

D’ici 2025, tous les niveaux 
de collégiens auront été équipés.

Le 18 octobre dernier était un jour de 
grève au lycée le Hurlevent.

Dans cet établissement, on se mobi-
lise rarement, mais cette fois les profes-
seurs et encadrants sont nombreux à 
se tenir devant la grille, tant la menace 
qui pèse sur la filière professionnelle est 
forte. La réforme que l’on tente de leur 
imposer à compter de la prochaine ren-
trée se traduit par un véritable démantè-
lement de leur cursus.. 

«Cette réforme voulue par M. Macron 
est destructrice pour l’avenir de nos 
jeunes. Elle ne leur permettra plus de 

choisir leur formation. Ils iront dans des 
filières de proximité déterminées uni-
quement en fonction des besoins des 
entreprises en main d’œuvre, pas en 
fonction de leurs choix personnels», as-
surent les enseignants. 

Autre point qui fâche : ce projet prévoit 
une augmentation importante du temps 
passé en entreprise durant la formation, 
au détriment de l’enseignement 
général. «Le but n’est autre que de 
fournir la main d’œuvre corvéable et à 
bon marché et surtout pas des citoyens 
éclairés et cultivés», note Sébastien 

Jumel, député, qui est venu apporter 
son soutien aux côtés de Laurent 
Jacques, Maire.

«Les réformes, nous ne sommes pas 
contre sur le principe, mais il faut que 
ce soit favorable aux élèves et pour 
cela, on ne peut pas appliquer la mé-
thode habituelle qui consiste à imposer 
sans consulter le terrain. Nous ici, nous 
nous employons à tirer les élèves vers 
le haut, en sachant bien que tous n’ont 
pas la possibilité d’évoluer au même 
rythme. Cette réforme, c’est tout le 
contraire», revendique une encadrante.

Laurent Jacques était présent lors de la remise des prix à Dieppe
pour féliciter les lauréats et leurs professeurs.

Les jeunes diplômés reçus en mairie

De nombreux collégiens ne disposent 
pas d’équipement informatique à la mai-
son. Durant les confinements, certains 
n’ont eu d’autre choix que de suivre les 
cours au moyen de leur téléphone por-
table tandis que d’autres avaient la pos-
sibilité de travailler dans des conditions 
bien plus confortables.

Pour lutter contre cette fracture nu-
mérique qui conduit à une inégalité 
dans l’accès à l’enseignement, le Dé-
partement de Seine-Maritime a décidé 
d’équiper tous les collégiens d’une ta-
blette. En cette rentrée 2022, ce sont 
les élèves des quatre classes de 6e 
et de la section ULIS qui reçoivent cet 
équipement qui leur est confié pour une 

durée de quatre ans. D’ici la rentrée 
2025, tous les collégiens seinomarins 
auront reçu une tablette qu’ils pourront 
utiliser tant dans l’établissement qu’à la 
maison.

«Les enseignants de toutes les ma-
tières sont concernés et les familles se 
sont montrées très réceptives», indique 
Nathalie Dieppois, principale du collège 
Rachel Salmona où se déroulait cette 
remise des tablettes.

Pour Laurent Jacques, Maire et 
Conseiller départemental, cet équi-
pement est un atout pour les élèves 
et, surtout, c’est l’occasion de niveler 
les différences entre ceux qui ont les 
moyens de s’équiper et ceux qui ne 

le peuvent pas. «Le Département de 
Seine-Maritime est précurseur. Il y avait 
déjà eu des essais dans certains éta-
blissements ailleurs en France. Mais 
l’équipement de tous les collégiens 
d’un département, pour un budget de 
40 millions d’euros sur quatre ans, c’est 
une première. Ainsi, tout le monde dis-
pose du même matériel et des mêmes 
chances», indique-t-il.

Ces tablettes sont dotées d’applica-
tions choisies par l’Éducation Nationale 
et pourront être complétées selon les 
vœux des enseignants. Elles font l’objet 
d’un bridage pour ne pas être détour-
nées de leur but : permettre aux enfants 
de mieux apprendre.

Le Prix du Mérite pour les lycéens
Les élèves de la section Cuisine 

restauration du lycée professionnel Le 
Hurlevent ont été mis à l’honneur il y 
a quelques semaines. Ils ont organisé 
une rencontre intergénérationnelle à 
l’EHPAD Jean Ferrat et avaient concoc-
té un goûter pour les résidents. Ils ont 
également réalisé un repas au restau-
rant d’application à l’attention des béné-
ficiaires des restos du Cœur.

Ces deux actions, menées de main 
de maître, leur ont valu de monter sur 
la première marche du podium lors du 
concours «jeunesse, citoyenneté et in-
novation», organisé par l’association 
nationale de membres de l’Ordre Na-
tional du Mérite. Un chèque de 2000 
euros leur a été décerné. Il bénéficiera 
aux actions pédagogiques de l’établis-
sement.

La motivation de ces jeunes, leur 
sens de l’organisation et l’implication de 
leurs encadrants permettent de mettre 
en avant toutes les qualités du lycée.

La Ville du Tréport a reçu les jeunes 
diplômés. 55 jeunes se sont fait 
connaître et ont pris part à cette récep-
tion organisée en mairie. 

Nathalie Vasseur, 1ère adjointe au 
Maire, n’a pas manqué de les féliciter 
et de rappeler que «un brevet des col-
lèges, un bac, un diplôme de l’ensei-
gnement supérieur, qu’il soit issu de la 
filière professionnelle, de l’enseigne-
ment général ou de l’alternance,  est 
toujours le fruit du travail d’un jeune, de 
son investissement, de sa volonté de 
réussir». 

Elle a ensuite cédé la parole à Chris-
tine Lavacry, adjointe en charge des af-
faires culturelles, qui a appelé les 30 ti-
tulaires du brevet, 18 du bac, 2 du CAP, 
3 du BTS, 1 bachelor et 1 licence pour 
leur remettre quelques présents.



Les écoliers solidaires

Enora Bricot, Marine Catelain, Atilla Comtesse, Sofia De-
vellet, Alex Dolique, Zina Dubuc, Louis Horville, Paul Horville, 
Rose Macron, Maelle Martine, Shady Momouni, Louis Mouil-
lon, Anatole Picard-Lanchais, Maëlan Poignant, Esteban 
Roussel, Noé Serraz, Elina Teiten, Artyhur Ternisien, Elise 
Troley et Ilan Tuncq sont les nouveaux membres du Conseil 
Municipal des Jeunes du Tréport.

Ils ont été installés dans leurs fonctions vendredi par 
Laurent Jacques, Maire, et plusieurs membres du conseil 
municipal qui les ont aidés à revêtir leurs écharpes tricolores 
aimablement confectionnées par Eloise Dolique.

Toutes les deux semaines, ces jeunes élus, épaulés par 
quatre jeunes qui siégeaient dans le groupe ces dernières 
années, se retrouveront autour de Steven Lephay, leur ani-

mateur, pour préparer leurs projets. Ils les présenteront à 
Jean-François Cordesse, conseiller municipal délégué en 
charge du CMJ.

«Vos prédécesseurs avaient travaillé à l’aménagement 
du rond-point près du collège et de celui de l’entrée de ville, 
en face de l’usine Banides, pour lequel nous recevons des 
félicitations. Ils avaient aussi organisé un nettoyage de la 
pumptrack pour collecter des fonds au profit de la SPA. Vous 
pourrez imaginer vos projets. Nous en discuterons et les fi-
nancerons dans la mesure du possible», a indiqué Laurent 
Jacques.

Sébastien Jumel, Député, a encouragé ces jeunes élus et 
les a invités à venir lui rendre visite à l’Assemblée Nationale 
pour découvrir ce haut lieu de la République.
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20 écoliers viennent d’être élus 
pour siéger au Conseil Munici-
pal des Jeunes. Ils ont été félici-
tés par le Maire, les élus munici-

paux et le Député.

JEUNESSEJEUNESSE

Un 
nouveau
CMJ

Il y a quelques semaines, tous les enfants de l’école 
Ledré-Delmet-Moreau étaient mobilisés pour une grande 
course solidaire. À l’initiative de leurs enseignants, ils étaient 
invités à trouver des parrains et marraines leur assurant une 
participation financière pour une cause très louable : la lutte 
contre les cancers pédiatriques. 

Chaque enfant, muni de ses parrainages, devait ensuite 
courir sur l’esplanade. Muni de son attestation de participa-
tion, il pourra retourner voir ses «sponsors» dont le soutien 
financier bénéficiera intégralement à l’association «Imagine 
For Margo». Cette journée s’est déroulée dans une excellente 
ambiance, avec l’aide des bénévoles du COB Athlétisme et la 
participation de nombreux parents.

Peu importe l’âge, 
pourvu qu’on ait l’envie

C’est peu dire que Virginie Vincent 
est fière des jeunes qui fréquentent 
l’Ancrage. Au printemps dernier, elle les 
a accompagnés avec Benoit, un béné-
vole, lors d’un séjour sur les plages du 
Débarquement. Luna, Noham, Camille, 
Timéo, Aaron, Swann et Maélie avaient 
alors mené des actions pour financer 
leur départ et s’étaient montrés très in-
téressés par toutes les activités. 

À leur retour, ils avaient invité un 
groupe de seniors de l’Ancrage et leur 
avaient préparé un repas normand 
servi au cours d’une soirée qui leur 

avaient permis de raconter leur séjour. 
«Nous aussi, on aimerait bien partir  !», 
s’étaient alors exclamées Annette, 
Milica, Brigitte, Rose-Marie, Viviane 
et Nora. Nicolas Mariani, le référent 
senior de l’Ancrage ne se l’est pas fait 
dire deux fois. Il a accompagné ces 
dames dans le montage de leur projet 
qu’elles ont tenu à auto-financer et a 
pris le volant du mini-bus qui a emmené 
cette joyeuse équipe aux environs de 
Dunkerque durant trois jours en octobre.

«Les jeunes nous avaient choyés à 
leur retour, nous ne voulions pas être 

en reste», assurent les pétillantes se-
niors qui ont investi la cuisine de l’épi-
cerie solidaire pour mitonner des petits 
plats fleurant bon le Nord : sauté de 
porc au Maroilles et gaufres. Elles ont 
ainsi pu inviter les jeunes et leur racon-
ter leur séjour en ponctuant leur récit de 
quelques chansons.

UN INTÉRÊT MUTUEL

«Ce qui est bien, c’est que dans 
chaque groupe, les participants ne se 
connaissaient pas vraiment avant. De-
puis, ils sont devenus amis», explique 
Nicolas.

Cette amitié n’est pas de mise seu-
lement au sein d’un groupe. La notion 
«d’intergénération» fonctionne à plein 
et chacun y trouve son compte. «On 
a une expérience que les jeunes n’ont 
pas et dont nous pouvons les faire pro-
fiter. Et eux, ils savent faire des choses 
pour lesquelles nous sommes largués», 
commente Milica, qui ne demande qu’à 
reconduire l’expérience.

Les idées de voyages fusent alors. 
On se plaît même à rêver d’aller tous 
ensemble à la Réunion. Mais finale-
ment, peu importe la destination. C’est 
le bonheur d’être ensemble qui anime 
désormais tout ce petit groupe.

Avec l’Ancrage, les rencontres intergénérationnelles sont à l’origine de très beaux 
échanges qui profitent à tous les participants.

L’ANCRAGEL’ANCRAGE
Un nouveau parking est en cours d’aménagement entre le 

centre aquatique O2 Falaises et la résidence Fée des Mers. 
Sur cette parcelle de 7000 m2, la Ville du Tréport aménage 
166 places pour les voitures et une vingtaine pour les motos. 
Le lieu sera végétalisé et doté d’une aire de pique-nique et 
d’un espace dédié à la détente. 

«Le stationnement est difficile dans ce secteur et les ri-
verains ont toutes les peines à se garer», indique Laurent 
Jacques qui souhaite «proposer des solutions de stationne-
ment aux touristes, à titre payant». Le parc sera donc acces-
sible pour 1,40 euros de l’heure, comme les autres parkings 
de la ville. Le stationnement y sera payant tous les jours en 
été, mais seulement les week-ends et jours fériés du 15 sep-
tembre au 15 juin. Le coût de cette réalisation est de 650 000 
euros. Les Tréportais faisant l’acquisition d’un macaron de 
stationnement pourront profiter de ce lieu.

Un nouveau parking

Footballeurs et arbitres

Les dirigeants de l’AST Football ne manquent jamais de 
bonnes idées, tout particulièrement en ce qui concerne les 
jeunes. Durant tout un samedi, ils ont consacré une journée 
à l’arbitrage. L’objectif était de susciter des vocations mais, 
plus encore, d’encourager chacun à respecter les arbitres et 
leurs décisions. 

Les jeunes voient trop souvent des comportements contes-
tables, même chez les joueurs professionnels, et peuvent 
être tentés de les reproduire. Avec l’AST Football, on remet 
les pendules à l’heure. Tout au long de cette journée, les 
jeunes étaient tour à tour arbitres ou joueurs. Un stand, avec 
une télé où étaient retransmises des scènes de matchs, était 
installé. Chacun pouvait alors se mettre à la place de l’arbitre 
et dire s’il y avait une faute et quelle sanction appliquer.



Le cabinet médical situé avenue Paul Paray a bénéficié 
d’un sérieux coup de jeune. Les patients remarquent d’entrée 
de jeu une couleur pétillante sur les murs, mais le principal 
objectif des travaux était de rendre accessible l’étage de ce 
bâtiment aux personnes à mobilité réduite et de rénover le 
rez-de-chaussée. 

L’un des médecins y a installé son cabinet et il a salarié une 

infirmière qui prend en charge les patients dans un premier 
temps. Il peut ainsi assurer plusieurs consultations supplé-
mentaires chaque jour, ce qui n’est pas négligeable dans un 
secteur peu pourvu dans le domaine médical.

Les médecins ont aussi pris soin d’aménager un cabinet 
supplémentaire, qui pourra accueillir un nouveau praticien, 
ainsi qu’un studio où les internes sont en mesure de séjour-
ner.

Le coût total de cette réalisation est de 167 000 euros et 
la Ville du Tréport, désireuse de maintenir l’offre médicale, a 
apporté une aide de 50 000 euros.

Des travaux sont actuellement en 
cours au pied de la falaise. La Ville 
fait procéder par la société Ouest Acro 
au remplacement des pieux et écrans 
chargés de capter les blocs de craie 
pouvant se détacher. En place depuis 
une quinzaine d’année, ce dispositif a 
fait l’objet d’un entretien régulier, mais 
l’air salin avait oxydé les câbles et les 
écrans n’étaient plus aux normes. Il fal-
lait donc procéder au remplacement de 
l’ensemble.

Les ouvriers de ce chantier ont manié 
avec dextérité une «pelle-araignée», 
qui a permis dans un premier temps de 

déblayer le talus. Un outil spécial adap-
té au bras de cet engin a ensuite permis 
de réaliser des forages destinés à ac-
cueillir les nouveaux pieux. 

Ces derniers ainsi que l’écran sont 
particulièrement lourds. Aussi, pour les 
amener sur place, il a été nécessaire de 
faire intervenir un hélicoptère qui a pu 
les déposer au plus près du point d’ins-
tallation.

Le démontage de l’ancien équipement 
sera la dernière phase de ce chantier. 
Maintenu en place jusqu’au dernier mo-
ment, ce dispositif permet d’assurer la 

sécurité des employés de Ouest-Acro.

La Ville a profité de ces travaux pour 
faire l’acquisition de sondes d’alerte uti-
lisées par cette entreprise. Elles sont 
accrochées dans la falaise et en captent 
toutes les vibrations. Elles permettraient 
ainsi d’informer dans les meilleurs dé-
lais si un bloc important menaçait de se 
détacher du côté de la zone urbanisée.

Le coût total de ce chantier est de 
376  000 euros, entièrement pris en 
charge par la Ville.
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Le cabinet médical a fait l’objet de lourds travaux 
pour être mis aux normes et agrandi en vue d’ac-
cueillir un nouveau praticien.

Le cabinet médical 
rénové

Une pelle-araignée a été utilisée pour intervenir sur ce site périlleux.

La falaise 
sécurisée

Un imposant chantier est mené 
sur le talus en pied de falaise. 
Il a pour objet de remplacer les 
310 m linéaires d’écrans et de 
pieux qui permettent de stopper 
les blocs de craie se détachant de 
la falaise.

TRAVAUXTRAVAUX

14 employés de Cap Énergie et leurs encadrants se sont 
rendus au Salon Vert à Paris il y a quelques jours. Ce person-
nel spécialisé dans l’entretien d’espaces verts, que l’on peut 
voir à l’œuvre sur certains terrains de la Ville du Tréport, a pu 
découvrir les nouveautés, notamment les gammes à batte-
rie et les machines radiocommandées et échanger avec les 
concepteurs de ces engins. 

Ces salariés ont pu se renseigner sur les tout derniers mo-
dèles à disposition, mais ils ont déjà une certaine habitude 
des équipements électriques, un groupe étant déjà doté de 
tondeuses, débroussailleuses et souffleurs 100 % électrique 
qui permettent aux utilisateurs de travailler dans un environ-
nement moins bruyant, moins polluant tout en conservant une 
efficacité optimale.

Cap Énergie au Salon Vert

Depuis plusieurs années, la Ville du 
Tréport alertait régulièrement la section 
«Phares et Balises» de la DDTM (Di-
rection Départementale des Territoires 
et de la Mer) concernant l’état du phare. 
Non seulement son aspect était dégra-
dé mais, plus grave, c’est la sécurité du 
lieu qui posait problème. Le système de 
fixation de la  cloche était très oxydé et 
les rambardes étaient maintenues par 
des sangles. 

Un diagnostic a également révélé 
la présence de matériaux dangereux, 
comme l’amiante et le plomb. Des tra-
vaux lourds devront donc être entrepris, 
mais cela ne sera envisagé que dans 
quelques années.

En attendant, la DDTM a pris la me-
sure du problème et a fait procéder à la 
dépose de la cloche, un élément datant 
de 1863, puis va sécuriser les éléments 
défaillants avant de remettre l’ensemble 
en peinture et de remettre la cloche en 
place.

La médiathèque réserve toujours de 
bonnes surprises à celles et ceux qui la 
fréquentent. Si des ateliers et des spec-
tacles sont régulièrement proposés aux 
plus jeunes, les adultes ne sont pas ou-
bliés. Il y a quelques jours, le personnel 
de cette structure organisait une scène 
ouverte dédiée à la musique et à la poé-
sie.

Autour d’un goûter, chacun pou-
vait s’emparer du micro pour lire, dire, 
chanter au gré de ses envies ou des 
suggestions. Échange, écoute et par-
tage étaient au rendez-vous de cette 
agréable soirée.

Scène ouverte à la médiathèque

Un nouveau kiné 
s’installe

D’ici quelques semaines un nouveau 
Masseur-Kinésithérapeute Diplômé 
d’État va ouvrir son cabinet au Tréport. 
Éric Arnaud arrive dans la région et dis-
pensera ses soins sur rendez-vous dès 
le 3 janvier. 

Ce professionnel de santé est 
conventionné et membre du réseau 

«SOS Main». Il vous accueillera au 26 
bis avenue des Canadiens.

Il sera possible de prendre ren-
dez-vous dès le 15 décembre en appe-
lant le 07 62 76 80 80 ou de contacter 
M. Arnaud par mail :

eric.arnaud.kiné@orange.fr

Le phare reprend des couleurs Extinction des feux
Dans le cadre de sa campagne d’éco-

nomie d’énergie, la Ville du Tréport a 
réduit son éclairage public depuis le 
24 octobre. Désormais, les réverbères 
s’éteindront à 23 h pour se rallumer à 
4 h 30.

Cette tranche horaire a été choisie 
pour sécuriser le parcours des person-
nels prenant leur service à 5 h le matin.

Une exception est faite pour le quar-
tier de la gare haute du funiculaire (ses 
parkings aériens, le boulevard du cal-
vaire), le quartier de la gare basse du 
funiculaire, le quartier des Cordiers, le 
quai François 1er et l’esplanade Ara-
gon.

Sur ces secteurs, du 16 septembre au 
14 juin, l’éclairage fonctionnera jusqu’à 
1 h le samedi soir et les veilles de jours 
fériés (23 h les autres jours) ; du 15 juin 
au 15 septembre, l’éclairage fonctionne-
ra jusqu’à 1 h tous les jours. L’allumage 
des réverbères coïncide ainsi avec le 
fonctionnement du funiculaire.
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La moisson de l’AST Full-Contact 
D’ordinaire, lorsque l’on part séjourner en Écosse, on re-

vient avec quelques bouteilles remplies d’un liquide ambré 
dans les bagages. Mais à l’AST Full Contact, on ne fait pas 
les choses comme les autres. En lieu et place du whisky, ce 
sont cinq médailles d’or, une médaille d’argent et une mé-
daille de bronze qui sont venues lester les valises des sept 
Tréportais partis le 31 octobre près de Glasgow pour disputer 
les ceintures mondiales mises en jeu en kick-boxing et en full 
contact.

«Nous sommes partis pour vivre une expérience, pour faire 
de notre mieux. Nous aurions été contents de revenir avec 
une médaille d’or, mais là, c’est inespéré», explique le pré-
sident du club, Fred Damerval, qui n’en revient toujours pas 
quelques heures après son retour en France. Très ému, il voit 
dans ce magnifique palmarès une récompense pour tous les 
sportifs concernés, bien sûr, mais aussi pour le club et les 
partenaires qui l’ont toujours soutenu.

Samuel Belé remporte deux titres mondiaux : l’un en kick 
boxing et l’autre en K1; Dylan Lemire décroche le titre en full 
contact; Julien Obé obtient la médaille d’or en kick; Gabriel 
Farjallah monte sur la première marche en full. Quant à Clara 
Selingue, elle obtient une très belle médaille d’argent en kick 
et Lucas Damerval, qui s’est adapté au dernier moment pour 
concourir en K1, il ne perd que de deux points face au cham-
pion du monde et ramène au Tréport une médaille de bronze.

BALI EN MAI

Ce sont des années d’efforts qui viennent d’être couron-
nées, non seulement pour les sportifs eux-mêmes, mais aus-
si pour bien d’autres membres du club qui se dévouent sans 
relâche afin d’assurer les entraînements. Ces titres n’auraient 
peut-être pas pu être conquis sans leur implication et tout 
particulièrement sans l’engagement de Fred Damerval et 
de Gérard Debure, qui ont accompagné le petit groupe en 
Écosse et sont à l’origine de cette belle aventure.

L’excellent esprit qui règne au sein de l’association n’a 
échappé à personne en Écosse. «Les responsables pour 

la France veulent nous revoir en compétition internationale. 
Ils ont beaucoup apprécié nos performances, mais plus en-
core le côté familial de notre petite équipe. Tout le monde se 
serre les coudes et chacun est là pour encourager les autres 
sur le ring. Ce n’est pas le cas de tous les autres clubs», 
précise Fred Damerval qui poursuit «on nous a même dé-
cerné la médaille d’or de l’esprit sportif. Nous avons fait des 
rencontres formidables. Nous avons affronté des colosses 
de Nouvelle-Zélande qui étaient contents d’échanger leurs 
vestes avec les nôtres. Tout le monde a été très sympa. Ce 
n’est que du positif pour tout le monde».

Il reste maintenant à savoir comment la suite des compé-
titions va pouvoir être organisée. La volonté est là, mais ce 
sont les moyens financiers qui pourraient venir freiner ce bel 
élan. «L’Écosse, cela nous a coûté 5000 euros, surtout pour 
l’avion et l’hébergement. Nous avons pu trouver des parte-
naires. Mais les prochaines compétitions mondiales ont lieu 
au mois de mai. Et ce sera à Bali», explique Fred Damerval 
qui, à peine son sac défait, va prendre son bâton de pèlerin 
avec un nouvel objectif : réunir le budget pour permettre aux 
sportifs tréportais de partir en Asie.

Julie Leroy et Ophélie Decotte, deux jeunes femmes origi-
naires du Tréport,  ont pris part au Trophée Roses des Sables 
aux côtés de 167 autres équipages.

Rien ne prédestinait ces deux femmes à se lancer dans 
cette épopée. « Une de mes amies y a pris part l’an dernier. 
Elle m’a raconté et m’a donné envie», explique Julie. Pour 
participer, il faut être deux. Son binôme était tout de suite 
choisi en la personne d’Ophélie, sa belle-sœur. Leurs carac-
tères complémentaires leur ont permis de tirer leur épingle du 
jeu et de s’affranchir de bien des difficultés. 

UN BUDGET À CONSTITUER

Dans un premier temps, il leur a fallu réunir le budget né-
cessaire, soit 18 000 euros et elles sont parvenues à fédérer 
les partenaires. Il faut dire que l’enthousiasme de nos deux 
aventurières est contagieux. Elles ont su s’entourer d’une pe-
tite équipe de soutien, avec leurs conjoints et leurs enfants 
aux avant-postes. Tout s’est alors enchaîné. «Elles ont sol-
licité la Ville du Tréport et nous avons été les premiers à ac-
corder une subvention. Ici, nous organisons des actions dans 
le cadre d’Octobre Rose depuis longtemps, alors voir deux 
femmes qui se mobilisent au profit d’une association comme 
Le Ruban Rose, cela nous parle», se réjouit Nathalie Vasseur, 
première adjointe au Maire, qui n’a pas eu de mal à défendre 
ce projet auprès de ses collègues du conseil municipal. 

D’autres collectivités ainsi que de nombreux commerçants 
et entreprises, mais aussi des particuliers, ont emboîté le pas, 
contribuant à faire du rêve une réalité. 

SOLIDARITÉ AVANT TOUT

Le budget en poche, l’équipage « Les Charlie’s », sur-
nom qu’elles se sont donné, pouvait alors passer aux 
choses concrètes, notamment louer un 4X4. L’une et l’autre 
concèdent ne jamais avoir conduit un 4X4 sur un terrain dif-
ficile et même ne jamais avoir entretenu un véhicule, mais 
c’est confiantes qu’elles se sont lancées à l’assaut des 5000 
km qui les attendaient jusqu’à la soirée de remise des récom-
penses à Marrakech avant la remontée jusqu’au Tréport pour 
un moment de remerciements à l’attention des sponsors.

Elles ont abordé cette épreuve dans un excellent état d’es-
prit. Si un classement était établi, l’objectif de nos Charlie’s 
était avant tout d’aller au bout et, plus encore, d’apporter une 
aide à trois associations. «C’est un rallye solidaire », précise 
Julie et, pour toutes deux, l’adjectif « solidaire » est sans 
doute plus important que le mot « rallye». 

La Croix Rouge Française, le Ruban Rose et Les Enfants 
du Désert ont ainsi profité de l’implication de cet équipage 
local, parti le véhicule chargé de fournitures scolaires, de pro-

duits d’hygiène, de denrées alimentaires et qui a versé aussi 
une aide financière. 

«Nous avons participé pour les valeurs que véhicule ce ral-
lye et aussi un peu par défi », explique Julie. Ophélie opine 
du chef. Si Julie était le plus souvent au volant, c’est Ophélie 
qui avait la rude tâche d’utiliser la boussole, seul instrument 
autorisé pour boucler les six étapes, dont une en nocturne. 

Un peu d’appréhension, beaucoup d’enthousiasme et, sur-
tout, une bonne dose de bonne humeur, c’est ce qui a animé 
les deux jeunes femmes durant toute cette aventure. Elles 
sont revenues les yeux remplis d’étoiles et la tête pleine de 
souvenirs.

Les Charlie’s 
au Maroc

Deux jeunes femmes ont pris part au Trophée 
Roses des Sables, un rallye humanitaire 

qui les a conduites dans le sable du désert maro-
cain durant une semaine.

AVENTUREAVENTURE

Cinq titres mondiaux viennent récompenser les membres de l’AST Full Contact.

Les Tréportais encouragés par les élus à la veille de leur départ.

19 jeunes de 8 à 12 ans ont suivi durant une semaine les 
cours dispensés par les bénévoles de la station SNSM du 
Tréport dans le cadre de l’initiation «mini-sauveteurs». Ils 
ont appris la Position Latérale de Sécurité, les rudiments du 
massage cardiaque, l’utilisation d’un défibrilateur. Ils se sont 
initiés aux gestes du remorquage d’une victime dans l’eau et 
ont amélioré leurs capacités en apnée.

Ces séances de découverte ont été menées en partenariat 
avec le centre aquatique O2 Falaises, dont le directeur, 
Thomas Bérenger, était ravi d’assister à la remise des 
diplômes à la fin de la session.

Les enfants ont aussi eu l’occasion de découvrir une autre 
forme de sauvetage : celle assurée avec la contribution de 
chiens de race terre-neuve. Les bénévoles de l’Association 
des Chiens Sauveteurs de la Baie de Somme se sont jetés 
à l’eau dans le port pour leur permettre d’apprécier les tech-
niques employées.

De jeunes sauveteurs
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Marche, sortie à vélo, initiation au foot, au tennis ou au full-
contact mais aussi informations, théâtre et stands de bien-
être, ce sont autant d’activités qui ont été proposées durant 
un mois au Tréport dans le cadre d’Octobre Rose, une opéra-
tion qui encourage au dépistage précoce du cancer du sein.

Les participants ont pu apporter une petite contribution fi-
nancière au profit de l’association Bout de Chemin. Le petit 
groupe de bénévoles mène régulièrement des actions, pro-
digue des conseils et assure une écoute au bénéfice des ma-
lades et de leurs familles.

Mobilisés pour
Octobre Rose

JJ
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Vive le sport !
Depuis de nombreuses années, la 

Ville du Tréport encourage la pratique 
sportive. Construction et rénovation 
d’espaces sportifs, soutien à l’organi-
sation d’événements, aide logistique et 
financière auprès des clubs, création du 
Pass’Sportréportais pour financer les 
activités des jeunes, nous ne manquons 
jamais une occasion de favoriser les 
activités physiques. Nous savons tous 
qu’elles sont profitables à la fois pour le 
corps et pour l’esprit. Il y a quelques se-
maines, ces efforts nous ont valu de re-
cevoir le label Ville Active et sportive, en 
reconnaissance de notre engagement 
en faveur du sport pour tous.

Cela ne nous empêche pas d’encou-
rager aussi les pratiques de haut niveau 
et les résultats sont au rendez-vous. 
Nous le voyons régulièrement en 
BMX. Nous le constatons aussi avec 
le Full Contact. Les Tréportais partis en 
Écosse y ont fièrement porté les cou-
leurs tricolores et ont aussi fait un grand 
honneur à notre Ville en la représentant. 
Félicitations à toutes et à tous !

Nathalie Vasseur, pour le groupe.

Élus communistes 
et républicains

Élus socialistes 
et républicains

Le Tréport
d’abord

Pourquoi l’État et Bruxelles veulent 
une réglementation imposant la voiture 
100% électrique à l’horizon de 2035, une 
décision dogmatique du pouvoir.

A l’heure où on veut nous contraindre 
au 100% électrique il faut savoir écouter 
les populations.

Celle-ci n’est adaptée qu’à certains 
usages, ne convient pas à tous, tout 
le temps et peu accessible au pouvoir 
d’achat de la classe moyenne.

Le faible réseau de recharge imposera  
aux communes le financement de bornes 
comme pour les particuliers et ceci en 
pleine crise tarifaire de l’énergie élec-
trique avec l’objectif de compenser par 
l’implantation de parcs éoliens.

Oui pour les déplacements urbains, 
non polluants, mais d’autres solutions 
existent pour les plus longs trajets  
comme les carburants synthétiques ou  
l’hydrogène avec zéro émission de car-
bone.

Philippe Poussier, pour le groupe 

Novembre rime avec harengade. Der-
nière fête populaire de l’année avant les 
fêtes de Noël pour laquelle notre ville 
occupe toujours une place importante 
dans le calendrier. Malheureusement 
il est triste de voir que cet événement 
n’existerai plus si cette seule associa-
tion qui la fait perdurer s’essouffle et fé-
licitons les pour cette engagement.

On est loin de la dynamique et de l’en-
train mis par les villes voisines à organi-
ser cet événement qui marque la fin de 
saison et de fréquentation de notre ville. 
Mais la majorité des personnes venant 
de l’extérieur s’attendent à un moment 
grandiose et festif dans notre cité. 

Pourtant, cet événement est un élé-
ment important de notre patrimoine lo-
cal, l’occasion de mettre en avant un 
savoir-faire, le marché de la pêche, de 
faire vivre les histoires populaires liés a 
cette période.

Alors ne perdons pas de vu que pour 
nos associations continue a faire perdu-
rer les différents évènements chacune 
d’entre elles a besoin de vous et de 
votre investissement.

Fraternellement
Le Tréport d’abord

Philippe Poussier, adjoint au Maire, 
avait le plaisir de recevoir en mairie 
Nicole et Joël Andréoni le 24 septembre 
dernier. Le couple y est venu entouré de 
sa famille pour célébrer ses noces d’or.

Joël Andréoni est originaire du 
Tréport, tandis que Nicole Coudrais a vu 
le jour à Bouttencourt. Le jeune homme 
était verrier chez Desjonquères lorsqu’il 
a rencontré sa promise, alors serveuse 
dans un restaurant de la station. Très 

vite, ils ont décidé de s’unir. Joël avait 
20 ans. Il n’était donc pas majeur à 
l’époque  et son père a du confirmer son 
consentement devant le 1er adjoint au 
Maire, Nestor Bréart, lorsque le couple 
a franchi les portes de l’hôtel de Ville le 
23 septembre 1972.

De leur union sont nés Christèle 
et Pascal. M. et Mme Andréoni ont 
aujourd’hui quatre petits-enfants et ils 
ont aussi la joie d’être arrière-grands-

parents. Depuis leur union, ils coulent 
des jours heureux au Tréport.

Philippe Poussier, qui a longtemps 
côtoyé le marié au cours de leurs 
carrières respectives chez Saint-
Gobain,  leur a remis un petit présent 
au nom de la Ville en leur donnant 
rendez-vous en 2032, pour leurs noces 
de diamant.

Les noces d’or
de M. et Mme

Andréoni

Nicole et Joël Andréoni ont été 
reçus par Philippe Poussier pour 
célébrer leur 50e anniversaire de 
mariage.

Les comédiennes de «La Belle Histoire»
ont fait passer un très bon moment au public.

Peu importe la météo,
 les marcheurs étaient au rendez-vous.

Les mascottes ont accompagné toutes les animations.

Toute la ville était parée de rose.
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Pour l’inauguration de son chemin 
«entre Verre et Mer», la Communauté 
de Communes des Villes Sœurs avait 
proposé au public de se lancer à pied 
ou à vélo sur ce parcours. Chacun pou-
vait quitter Gamaches ou Le Tréport et 
converger vers Incheville, point de ren-

contre. Au Tréport, nombreux sont ceux 
à avoir enfourché leurs vélos à cette 
occasion.

Rappelons que ce chemin traverse 
l’ensemble de la communauté de com-
munes et qu’il est accessible aux pié-
tons comme aux utilisateurs de tous en-

gins non motorisés. La circulation y est 
limitée à 20 km/h. Les utilisateurs sont 
invités à cheminer du côté droit dans 
leur sens de circulation et à respecter 
les modes de déplacement utilisés par 
les uns et les autres.

Le chemin Verre et Mer inauguréLe chemin Verre et Mer inauguré

Durant deux jours, l’esplanade et la 
plage ont vrombi au son des moteurs 
des jets ski, des motos, des quads, des 
voitures et des flyboards grâce à la très 
belle organisation conçue par les béné-
voles de l’AST Sun Jet Passion : le Jet 
Événément.

Le samedi soir, le spectacle allait 
même jusque dans le port où les plus 
virtuoses de ces sports mécaniques 
ont pu exercer leur talent devant des 
spectateurs venus particulièrement 
nombreux. Même celles et ceux qui 
n’apprécient pas spécialement ce type 
d’activité ont été conquis devant tant de 
dextérité et de précision.

Formidable
Jet Événement !


